Relative  a,  une  levée  de  Volontaires  à Paris, 

Du  I."  Septembre  1792,  l’an  quatrième  Je  la  Liberté. 

L’Assemblée  Nationale  confiJérant  que  la  nou- 
velle organilàtion  Jes  feaions  armées  de  la  ville  de  Paris, 
décrétée  le  19  du  mois  dernier,  ne  doit  fouffrir  aucun 
retard;  confidérant  que  les  didmdions  de  grenadiers  & 
chafleurs  ont  été  fupprimées  par  cette  organifation  ; 

Voulant  cependant  fuppléer  à la  levée,  devenue  impof- 
fible,  des  demi  - compagnies  de  grenadiers  & chafTeurs, 
décrète  qu'il  y a U'-gence. 

L'AlTemblée  Nationale,  après  avoir  décrété  Turgence, 
décrète  : 

Qu’il  fera  fait  fur  la  totalité  des  ferions  armées  de  la 
ville  de  Paris,  & proportionnellement  à leur  force,  une 
levée  de  volontaires  d’un  nombre  égal  à celui  qu’âuroit 

produit  la  réquifition  des  demi  - compagnies  de  grenadiers 
& de  chafîèurs.  ^ , 
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Au  NOM  DE  LA  Nation;  le'Confeil  exécutif pro- 
vifoire  mande  & ordonne  à tous  les  Corps  adminilîratifs  & 
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Tribunaux  , que  les  préfentes  ils  falTent  configner  dans  leurs 
regiftres,  lire,  publier  & afficher  dans  leurs  départemens 
& refforts  refpedifs , & exécuter  comme  loi.  En  foi  de  quoi 
nous  avons  figné  ces  préfentes,  auxquelles  nous  avons  fait 
appofer  le  fceau  de  l’État.  A Paris,  le  premier  jour  du 
mois  de  ftptembre  mil  fept  cent  quatre-vingt-douze,  1 an 
quatrième  de  la  liberté.  Signé  Cl  A vie  RE.  CMreJlgné 
Danton.  Et  fcellées  du  fceau  de  l’État, 

Certifié  conforme  à l’original. 
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